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RICHESSE POUR QUI ET 
A QUEL PRIX DE 
L'ECOSYSTEME?   

Le tentacule de l'extractivisme minier est devenu présent dans la région 
sud-ouest d'Antioquia ; mais grâce à la résistance de la défense du territoire, 
la cupidité prédatrice n'a pas réussi à s'en tirer à ce jour. La résistance va de 

pair avec une dynamique de régénération vers le bien-vivre et 
l'après-développement.    

économique et de misère. 

Le tableau idyllique du sud-ouest a été 
gravement perturbé par l’arrivée d’An-
gloGold Ashanti, un conglomérat 
minier sud-africain réputé pour ses pires 
pratiques en matière de travail et d’en-
vironnement; en 2011, elle a été décla-
rée par Greenpeace comme l’une des 
pires entreprises au monde en termes 
de violations des droits de l’homme et 
de destruction de la nature. Au 
Ghana, la multinationale a littérale-
ment pollué les terres et les gens en 
raison de l’extraction excessive de l’or. 
Depuis que les gouvernements précé-
dents ont déclaré l’ouverture de l’ex-
ploitation minière, plus de 80% du terri-
toire du sud-ouest d’Antioquia est titré 
pour l’exploitation minière.
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Le sud-ouest d'Antioquia, situé à 50 
kilomètres de Medellín en Colombie, 
fait partie de la zone tropicale andine 
et est un point chaud de la biodiversité 
mondiale avec 22 espèces d'oiseaux 
endémiques, 3 aires protégées, la 
rivière Cauca, la deuxième rivière la 
plus importante du pays et une source 
d'eau des terres les plus fertiles; 120 000 
habitants vivent dans la province, dont 
des indigènes de l'ethnie Emberá 
Chamí. Cent cinquante ans de culture 
du café ont été imprégnés dans un 
territoire qui montre peu de pauvreté 



AngloGold, présent dans diverses régions 
du pays, a des plans pour 5 projets dans 
le sud-ouest, cherchant à faire déclarer 
cette zone caféière "district minier". Le 
premier des projets miniers programmés 
par AngloGold est Nuevo Chaquiro, 
mieux connu sous le nom de Quebrado-
na, puisque son épicentre est situé dans 
le village de Quebradona, à 12 kilomè-
tres de la municipalité de Jericó et à 
quelques mètres de la frontière avec la 
municipalité de Támesis. En outre, il 
borde le district de gestion intégrée 
Cuchilla Jardín - Támesis. Ce mitoyen n'a 
pas été pris en compte dans l'étude d'im-
pact environnemental de l'entreprise; 
et c'est l'une des des raisons pour 

lesquelles le permis d'operations et d'ex-
ploitation minière demandé a été archi-
vé par l'Autorité Nationale des Licences 
Environnementales - ANLA, en deuxiè-
me instance.   

Le projet prévoit une série de méga-in-
terventions : enlever 130 millions de 
tonnes de terre et de pierre pour extraire 
5 millions de tonnes de cuivre, d'or, d'ar-
gent et de molybdène ; Comme résul-
tat palpable de cette entreprise extrac-
tive, un barrage avec une base de 160 
hectares x 120 m de haut sera généré, 
accumulant 119 millions de tonnes de 
substances toxiques devant la rivière 
Cauca. Des projets miniers tels que Que-
bradona ou autres sont déclarés d'in-
térêt national par le gouvernement 
national, accompagné par la grande 
majorité d'entités et d'entreprises publi-
ques, reflétant une logique cumulative 
et financière, basée sur la marchandisa-
tion de la nature. La lecture d'un 
nombre croissant de personnes et de 
mouvements comme Visión Suroeste est 
en désaccord avec cette vision à court 
terme du développement. C’est 
une logique différente des schémas 

orthodoxes de croissance et de rentabili-
té, donnant la priorité au bien commun 
au niveau territorial, gérant un concept 
de coexistence harmonieuse entre 
l’économie et l’écologie, permettant 
une bonne vie pour la population. Cette 
logique régénératrice a été adoptée 
par un secteur croissant de la population 
du territoire face à un concept de déve-
loppement basé sur un extractivisme 
imprudent et des dangers éminents du 
toxique, générés par l’exploitation 
minière pour l’écosystème et les habi-
tants du territoire. Des exemples comme 
Brumadinho au Brésil où l’effondrement 
du barrage de la mine a tué 272 person-
nes et anéanti tout l’écosystème de la 
rivière Paraopeba en raison du déverse-
ment de 12 millions de m de boues 
toxiques en sont la preuve évidente.
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amis pour avoir défendu l’eau et la 
terre. Parfois, il se sent seul mais il ne 
manque pas d’enthousiasme pour 
marcher et se réjouir de la visite de 
tous ceux qui sont intéressés à se join-
dre à la défense du territoire. Les deux 
calomnié par l'entreprise et par les Les premiers à protester et à exprimer 

leurs préoccupations depuis 2008 ont 
été les paysans de Palocabildo. Don 
Gustavo et Don Eber se souviennent : 
« Nous avons commencé à voir des 
gens avec des casques et des outils 
dans la région, survolant également 
des hélicoptères ; des faits que per-
sonne n’a signalés aux communau-
tés, ni à l’entreprise, ni aux autorités 
locales. Gustavo est un paysan, pro-
ducteur et président de l’aqueduc 
local, un homme vigoureux, plein 
d’énergie, calme et prêt à tout pour 
la défense de son terroir et pour la 
vocation de sa terre, de son paysage 
et de son eau; Indigné par les men-
songes et les abus, un homme pacifi-
que et en même temps énergique. 
Eber a sur son corps et face les traces 
de la douleur des abus des autorités, 
menacées par des membres de la 
force publique. Il dit qu’il a perdu des   

autorités environnementales et, 
néanmoins, en pied, criant pour une 
vie meilleure sans vaciller. 

En 2011, l'entreprise a été confrontée 
à des dommages à la prise d'eau de 
l'aqueduc du ruisseau La Fea dans le 
quartier de Palocabildo ; puis l'entre-
prise a convoqué une session du Con-
seil municipal de Jericó, dans le but 
de « partager » les actions et les béné-
fices du projet Quebradona. L'indig-
nation des paysans et des autres per-
sonnes qui assistaient à cette réunion 
s'est transformée en malaise, généré 
par le manque de transparence de 
l'entreprise et de ses responsables qui 
ont dû quitter la réunion par la porte 
dérobée du siège du gouvernement. 
Rien qu'en 2018, l'entreprise a finale-
ment décidé de déclarer publique-
ment ses intentions car elle était con-
frontée aux communautés paysan-
nes; c'est-à-dire que pendant plus de 
10 ans ils ont mené des travaux d'ex-
ploration en cachette et avec des 
mensonges puisqu'ils ont toujours dit 
qu'ils faisaient des études pour amé-
liorer les cultures. Ce mensonge a été 

lesquelles le permis d'operations et d'ex-
ploitation minière demandé a été archi-
vé par l'Autorité Nationale des Licences 
Environnementales - ANLA, en deuxiè-
me instance.   
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ques, reflétant une logique cumulative 
et financière, basée sur la marchandisa-
tion de la nature. La lecture d'un 
nombre croissant de personnes et de 
mouvements comme Visión Suroeste est 
en désaccord avec cette vision à court 
terme du développement. C’est 
une logique différente des schémas 

Expérience motivante N° 40Pag. 3 

PLUS DE 10 ANS 
D’EXPLORATION 
SECRÈTE
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AngloGold pensait qu'il suffirait d'obte-
nir l'approbation de la communauté 
avec son site web, plein de discours sur 
le développement durable et le slogan 
"le cuivre nous donne la vie, l'avenir et 
le progrès", un argument très douteux 
quand c'est un secret de polichinelle 
que le cuivre due à sa haute toxicité, il 
contamine l'eau pour la boisson et 
l'agriculture ; Par ailleurs, il est scientifi-
quement prouvé que le cuivre a des 
effets irréversibles sur l´eau. Avec des 
reportages publicitaires sur les radios et 
journaux locaux et nationaux, avec 
des incitations pour les élus et les direc-
teurs d'écoles (mise à disposition d'ordi-
nateurs, voyages à l'étranger) ; et 

même, avec la création de sa propre 
fondation (ProJericó) et l'offre d'une 
cathédrale souterraine en hommage à 
la sainte mère Laura Montoya (fonda-
teur de la congrégation Misioneras 
Lauritas). Mais sa stratégie n'a pas eu 
d'effet puisque les plans d'exploitation 
minière ont trouvé une résistance per-
sistante et courageuse dans les forces 
vives de la communauté. Dans le feu 
de la défense du territoire, un Bureau 
de surveillance citoyenne a été formé 

RÉSISTANCE ET DÉFENSE 
DU TERRITOIRE 

pour la défense du patrimoine écologi-
que et culturel de Jericó et de la Table 
environnementale de Jericó ; À l'éche-
lle régionale, le Comité technique du 
sud-ouest d'Antioquia et de la ceinture 
environnementale occidentale - COA, 
entre autres, a été formé. En 2020, la 
Alianza del Suroeste est née, une pla-
teforme qui articule des actions contre 
le processus d'octroi de licences d'An-
gloGold, réunissant les tables environ-
nementales de Jericó et Támesis et 

utilisé au début de la phase exploratoi-
re. Il y a quelques années, on savait 
qu'il s'agissait d'explorations minières et 
le mensonge initial a été abandonné 
par la société. 
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A la manière du mythe de David et 
Goliath ou de la Bête et de la Belle, 
le sud-ouest d'Antioquia et plus 
précisément, les communautés des 
municipalités impactées par le projet, 
font face à un conflit d'intérêts inégal 
aux proportions abyssales ; D'un côté, 
tout le pouvoir économique, techno-
cratique, avec des tentacules dans les 
instances régionales, nationales 
et internationales et la politique natio-
nale de locomotive minière en sa 
faveur. De l'autre, il y a le volontariat, 
l'idéalisme, l'humanisme, toute la force 
créatrice de la sensibilité et le lien 
avec la maison commune et l'écolo-
gie intégrale ; qui utilisent les vides 
juridiques pour faire respecter 
le droit constitutionnel consacré à la 
participation communautaire, à la 
régénération du bien-vivre, à la 
décentralisation et à la défense des 
biens offerts par l'écosystème. Mais 
attention, ce n'est pas un rêve sans 
réponses à la réalité économique, il y a 

des réponses et des visions économi-
ques, mais dans des termes et des logi-
ques qui focalisent leur attention sur le 
bien commun du territoire et sur le bien 
vivre de ses habitants: des nombreux 
action d´entreprises régénérateurs 
donnent une idée de la faisabilité de 
cette option de régénération.

La résistance du territoire et de la 
population du sud-ouest d’Antioquia à 
l’exploitation minière a montré un long 
souffle, défendant l’eau et le patrimoi-
ne culturel et naturel. Jusqu’à présent, 
nous pouvons parler d’une action pro-
longée et soutenue d’origine réactive 
face à la menace persistante de la 
méga-mine. Mais les initiatives proacti-
ves ont été associées à une performan-
ce réactive; Une dynamique de régé-
nération vers le bien vivre et le post-dé-
veloppement.    

L A RADIOGRAPHIE 
DU PROCÉDÉ EN 
RÉSUMÉ:

DE L A BÊTE ET 
DE L A BEAUTÉ 

d'autres groupes (jeunes, adultes, diffé-
rents groupes sociaux et ethniques). 

Actuellement, cette alliance compte 
la participation de 22 municipalités sur 
un total de 23. Apparemment, c'est la 
défense du territoire qui a réuni la 
société du sud-ouest d'Antioquia. 
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Visión Suroeste, un mouvement citoyen 
qui tisse des alliances et des actions 
entre les acteurs/régénérateurs et les 
initiatives de la région pour faire du 
sud-ouest d'Antioquia un modèle de 
développement régénérateur pour la 
région, s'inspire des idées et des expé-
riences qui transforment le monde vers 
un nouvel équilibre avec le vivant et en 
cohérence avec lui. Ils ont créé et 
gèrent le Red de Regeneradores, qui 
est le cœur de Visión Suroeste, une pla-
teforme et un tissu d'initiatives producti-

ves, d'entreprises familiales et d'initiati-
ves culturelles, éducatives, de protec-
tion et de conservation ; créateurs de 
nouvelles réalités régénératrices 
basées sur une vision holistique, où 
chaque individu est fondamental pour 
l'équilibre du système et où.

L’écoute, les dialogues et les réflexions 
leur permettent de faire évoluer leur 
intelligence collective. Ce sont des 
paysans, des jeunes, des gens dynami-
ques, qui parlent et montrent avec 
enthousiasme leurs entreprises dans 
le tourisme de bien-être, les cafés de 
spécialité, la randonnée, les jardins 
agroécologiques, l’orientation des 
oiseaux, la permaculture, l’apiculture, 
l’art et la culture, les produits artisa-
naux, entre autres. Toutes ces expé-
riences ont en commun : la priorité 
n’est pas de gagner ou d’accumuler 
de l’argent, de faire bouger certaines 
idéologies, mais oui, elles sont l’expres-
sion d’une option claire pour la vie, 
le territoire et l’humanisme dans la 
clé de connexion avec la terre, l’eau, 
l’air, la planète et le soin de notre 
maison commune.

Dalida et Victor, un jeune couple qui 
dirige Urantia, une entreprise agro-éco-
logique de multiculture et d'alimenta-
tion à Jéricho, ressentent cette vibra-
tion de régénération. Ils sont actuelle-
ment candidats à un cours de spéciali-
sation en agroécologie, car pour eux, 
tout ce qu'ils ont réalisé n'est qu'un 
début. Gustavo, du Café Luna Llena à 
Fredonia, raconte comment ses frères 
et sœurs se sont progressivement impli-
qués dans cette dynamique régénéra-
trice, en élargissant l'offre gastronomi-
que. Ángela Garcés et sa fille Alejan-
dra de la Cabaña Ecológica à Támesis 
accueillent leurs hôtes dans un environ-
nement de permaculture. Il convient 
également de mentionner Jhon Wilmar 
Marín et sa famille de l'Ecoturismo y 
Café "La Nohelia" qui font également 
partie du groupe de pionniers qui don-
nent une continuité à la culture du 
café, en éliminant pas à pas l'utilisation 
de produits agrochimiques, en migrant 
vers des formes de production et de 
coexistence amicales. Il y a aussi Luís 
Carlos et Astro, qui proposent du touris-
me de nature ; la liste de ceux qui 
génèrent le mouvement est longue, 

LES RÉGÉNÉRATEURS EN 
MOUVEMENT: VISION DU 
SUD-OUEST
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LES INCONNUS OU 
AUTREMENT DIT:  
LE MUR DES 
L AMENTATIONS 

La plupart d'entre eux sont des person-
nes qui reviennent sur le territoire de 
leur plein gré après des études techni-
ques et universitaires ou qui viennent 
de la ville pour y rester en tant que 
néo-paysans.

plus de quarante. Il s'agit d'une com-
munauté de régénérateurs, avec force 
et enthousiasme, avec foi et optimis-
me, qui créent leurs propres projets 
dans leur vie, dans la vie des commu-
nautés et aussi du territoire, en maniant 
les concepts d'ascendance et d'inno-
vation, en tissant des projets de vie. La 
plupart des régénérateurs sont jeunes, 
avec des initiatives techniques et tech-
nologiques et des connaissances 
ancestrales et modernes. 

Combien de temps faudra-t-il 
encore (quand il n’y aura plus de 
temps !) pour réorienter les politiques 
économiques nationales et mondia-
les en fonction des potentialités de 
vie et de production basées sur les 
ressources naturelles, non pas sous 
des formes extractives, mais sur la 
conservation et la protection des 
ressources, en reconnaissant les 
vocations et les histoires des territoires 
et des communautés ?

Que faut-il pour que les sociétés 
minières passent à des pratiques 
productives et respectueuses pour 
la fourniture des minéraux nécessai-
res aux activités vitales, à la com-
préhension et au respect des terri-
toires, de la biodiversité et des lois 
écosystémiques?

Qu’est-ce que les médias 
attendent pour rendre effectives 
les limites de la cupidité des 
entreprises, générant une certitude 
normative et de justice sociale et 
ayant une communication 
médiatique opportune, objective, 
impartiale et éthique qui contribue 
à la formation de critères de bien 
commun parmi leurs publics?

Est-ce trop demander une forma-
tion universitaire qui génère et fasse 
circuler des connaissances pour 
l’évaluation historique, le soin de la 
vie et des écosystèmes, qui dévelo-
ppe des capacités d’utilisation des 
opportunités en équilibre avec les 
modèles régénératifs?
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Le lien entre les habitants et leur terri-
toire permet une économie en har-
monie avec l'environnement sans 
réifier et marchandiser la nature.

Protestation avec proposition – la 
défense du territoire et la résistance 
contre les méga-mines, comprises 
comme une réaction à la menace, 
entrent en symbiose avec l'initiative 
régénérative pour atteindre la sub-
sistance et le bien-être économique.

Les régénérateurs ont ouvert la porte 
et s'orientent vers un post-dévelop-
pement du territoire. En collabora-
tion entre divers et différents acteurs 
et groupes de la société civile, des 
ONG et d'autres initiatives, des 
visions de l'avenir et des réalités 
régénératrices sont construites.

MESSAGES VERS 
L’AVENIR 
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de conversations sur place par Constantin Bittner, Javier Jaramillo et Jorge Krekeler (coordinateur de l’Almanach du futur - facilitateur Misereor 
mandaté par Agiamondo) entre le 18 et le 20 avril 2022, visitant Fredonia, Thames, Jéricho et Palocabildo, interviewant plus de 34 personnes de 
différentes initiatives et organisations. Une profonde gratitude va à ceux qui, de Visión Suroeste et Alianza Suroeste, ont guidé le groupe au cœur 

de la cordillère des Andes, sur un parcours de 193 kilomètres: Astrid Henao, Sebastián Restrepo et Luis Carlos Perdomo.
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Conception: Ida Peñaranda - Gabriela Avendaño 
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Photographie: Visión Suroeste 
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